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En pensant, comme si souvent, à ma Charlotte qui a réussi
à me faire croire que j’étais formidable,
pour un temps suffisant.
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Sophie Dieuaide
Sophie Dieuaide a publié de nombreux romans, humoristiques ou policiers et plusieurs bandes dessinées. Elle a reçu de nombreux prix littéraires. Avec un humour tendre et mordant, elle plonge ici dans l’univers de collégiennes, pas si romantiques que ça…
www.sophie-dieuaide.com
Dans la même série :
• Ma vie au collège - Comment j’ai relooké Aurélien Barucci
• Ma vie au collège - 100 % vacances
• Ma vie au collège - Un job de rêve
• Ma vie au collège - Rumeurs et manigances
• Ma vie au collège - J’ai des choses à vous dire
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Je ne savais même pas qu’il y avait un club théâtre au collège. Sabine non plus.
Pourtant, le jour de la rentrée de sixième, le professeur principal avait dû nous énumérer toutes les activités possibles. Comme l’interminable liste des profs et des fournitures scolaires. Mais cela faisait plus de trois ans et, depuis, je n’en avais plus jamais entendu parler. Il faut dire aussi qu’entre nos cours et notre petite entreprise de conseils, Sabine et moi, on avait vraiment autre chose à faire que chercher un club pour nous distraire. Alors parmi les mails de nos futurs clients, celui de Vivien Daubas nous a particulièrement intriguées :
[image: Illustration]De : VDAUBAS <v.daubas@icom.net>
À : sabine-juliette@zoom.fr
Envoyé : samedi 14 – 20:36
Objet : Club Théâtre
Bonjour,
on ne se connaît pas mais Charles Rey nous a beaucoup parlé de vous, ou plutôt de Sabine et Juliette, Conseils. Nous avons un gros problème avec le Club Théâtre et nous espérons que vous pourrez nous aider.
Très sincèrement, on ne sait plus quoi faire.
Merci de nous donner un rendez-vous quand vous voudrez cette semaine, n’importe quel jour à n’importe quelle heure mais on préfère jeudi prochain à 13 heures 35.
Merci de nous envoyer votre feuille de tarifs puisque Charles Rey dit aussi que c’est payant.
Vivien Daubas pour le Club Théâtre

— Super ! On n’a jamais eu ce genre de client, s’est enthousiasmée Sabine. Le théâtre, j’adore !
Elle adore. Comme elle adore la danse, comme elle adorait l’équitation l’année dernière et la G.R.S., il y a trois ans.
— Allez, Juliette, dis-leur vite que c’est d’accord !
— Depuis quand on saute au cou des clients ? Tu sais bien que plus on se fait désirer, plus ils nous font confiance.
— On peut au moins leur répondre et leur envoyer nos tarifs ?
Les tarifs, on pouvait, cela n’engageait à rien.
[image: Illustration]De : SABINE et JULIETTE <sabine-juliette@zoom.fr>
À : v.daubas@icom.net
Envoyé : dimanche 15 – 11:03
Objet : Re-Club Théâtre
Bonjour,
Nous étudierons plus tard votre demande. Vous recevrez d’ici quelque temps un autre mail si nous acceptons de vous donner un rendez-vous.
En attendant, nous joignons à ce message comme vous nous le demandez notre feuille de tarifs.
Salutations,
Sabine et Juliette, Conseils.

[image: Illustration]— C’est un peu sec comme message ! a protesté Sabine.
— Ce n’est pas sec, c’est professionnel.
Elle n’a pas insisté davantage. On avait beaucoup de travail ce dimanche matin-là et mon frère Mathieu, qui s’occupait normalement des courriers, des dossiers clients, de la comptabilité de l’entreprise, souhaitait nous voir d’urgence.
— Je ne m’en sors plus, les filles ! nous avait-il annoncé la veille alors qu’on essayait de goûter tranquillement après une semaine épuisante (quatre relookings et trois gros contrôles). Je veux vous montrer l’étendue des dégâts. Réunion, demain dimanche à dix heures !
Dès qu’on l’a rejoint dans le petit bureau, j’ai vu que le moment allait être difficile. Mathieu avait sa tête des très mauvais jours. Des papiers jonchaient le sol, il avait dû tout étaler exprès pour qu’on comprenne au premier coup d’œil qu’il ne plaisantait pas.
Encore sur le pas de la porte, il a levé la main droite vers les dossiers cartonnés…
— Les fiches clients en retard, a-t-il marmonné.
Il a levé la main gauche vers l’écran de l’ordinateur...
— Les mails pas en avance non plus. Certains clients ont dû tomber en poussière devant leur ordi à force d’attendre une réponse.
Je préférais laisser Sabine lui parler, elle s’en sort toujours beaucoup mieux avec lui. Elle a tiré sur son pull, ébouriffé ses cheveux roux et fait tinter ses bracelets, signe qu’elle allait se lancer.
— Mathieu...
— Ah non ! l’a tout de suite interrompue mon frère. Laisse-moi dire ce que j’ai à dire. Cette fois, je ne me laisserai pas embobiner, même pas par toi. C’est décidé, je veux, j’exige un assistant !
— Un assistant ? me suis-je étranglée. Mais comment tu veux qu’on le paie ? Tu nous prends pour une multinationale ? Tu ne veux pas un chauffeur, non plus ? Ou un logement de fonction ? Un portable, peut-être ?
Mon frère ne s’est pas laissé intimider.
— Vous, vous rencontrez les clients et vous répondez à un mail par-ci par-là, d’accord, mais moi, je fais tout le reste. Quand c’était raisonnable, c’était amusant ; maintenant, je trouve ça pénible. Si je n’ai pas un assistant... écoutez bien, les filles, je dé-mis-sionne !
Sabine a essayé d’arranger les choses.
— On pourrait prendre un stagiaire, a-t-elle suggéré. C’est gratuit. Charles Rey nous a souvent proposé son aide.
— Non ! Un vrai assistant, a dit Mathieu, un compétent.
Puis pour montrer à quel point il était déterminé, il est allé éteindre l’ordinateur et il est revenu se planter sous mon nez.
— Alors ? Trouve une solution ou j’arrête de travailler pour vous !
Comme je n’ai rien proposé, il est sorti sans ajouter un mot. Venait de commencer la première grève de l’histoire de Sabine et Juliette, Conseils. Après un silence pesant, Sabine a rallumé l’ordi.
— Là, on est mal, a-t-elle murmuré en s’asseyant devant.
— Très très mal... mais pas question de lui céder. On se passera de lui pour le courrier.
— Comment on s’y prend ?
— Dans l’ordre. On lit et on trie.
On a d’abord groupé tous les mails des clients contents d’avoir fait appel un jour à Sabine et Juliette, Conseils. Comme Valentin Darte, 4e A, qui nous remerciait en cent lignes (alors qu’une seule aurait suffi) d’avoir réussi à faire comprendre à son frère Paul, 6e C, de lui lâcher les baskets au collège et accessoirement de ne plus l’appeler Valou devant ses copains.
Comme Raphaëlle Naddeo, 4e D, qui répétait cinquante fois qu’elle n’oublierait jamais (de sa vie) l’idée de génie qu’on avait eue pour la faire dispenser de piscine.
Comme Audrey Taffin, 4e E, qui nous citait tous les noms des élèves de troisième qui l’avaient félicitée depuis qu’on avait revu son look de A à Z et même davantage.
Comme Shéhérazade Hachbab, 3e C, qui nous promettait de nous inviter à son mariage dans une quinzaine d’années si tout se déroulait aussi bien d’ici là avec son Samuel (une belle histoire qui avait commencé grâce à nous).
Pour eux et les autres satisfaits, on a fait une réponse groupée. Et clic ! tous d’un coup !
[image: Illustration]De : SABINE et JULIETTE <sabine-juliette@zoom.fr>
À : valentin.d@icom.net; raph.nad@zoom.fr; audrey94@icom.net; sheherazade.h@tmail.com; brun.lam@zoom.fr; julie.dro@tmail.com; jeanne.warreau@icom.net; tristan.saadi@tmail.com; flore.fabiano@zoom.fr; larocca.quentin@tmail.com; nina.pag47@zom.fr; cabassut.justine@icom.net; marine.bach@zoom.fr; ella.nguyen@icom.net; nadi.karim@zoom.fr; enzo.obinu@icom.net; octavie.clemence@zoom.fr; timothee.taieb@tmail.com; clementinesap@icom.net
Envoyé : dimanche 15 – 12:37
Objet : Remerciements
Bonjour à tous,
contentes que vous soyez satisfaits de nos services.
Sabine et Juliette, Conseils.
 
PS : N’hésitez pas à le dire autour de vous.
PS 2 : Merci de ne pas re-répondre à ce message.

Après on a décidé de s’attaquer aux nouvelles demandes, toujours avec l’intention d’aller le plus vite possible. Mais Sabine s’est exclamée : « Misère, lis ça... S’ils sont tous comme ça, on en a pour des années... »
[image: Illustration]De : MORGANE
À : sabine-juliette@zoom.fr
Envoyé : mardi 2 – 21:02
Objet : Demande de rendez-vous (enfin... peut-être)
Bonjour Sabine, bonjour Juliette,
Ça fait des semaines que je voulais vous contacter mais je n’arrivais pas à me décider. J’en ai souvent parlé avec Audrey Taffin qui est
dans ma classe et qui est une de vos anciennes clientes et qui dit partout que vous avez changé sa vie. Oh là là, en vous écrivant, je sens que j’hésite encore. Bon, allez, je me lance. Voilà, je suis amoureuse. Enfin, je crois. Pour dire la vérité, je n’en suis pas tout à fait sûre. Je le pense vraiment mais j’ai encore un doute. Ce qui est sûr, c’est qu’il ne me regarde même pas. D’après Audrey, c’est tout mon look qu’il faudrait revoir pour avoir une petite chance de me faire remarquer. Mais si je fais appel à vous et que vous me relookez et qu’enfin, il me regarde et qu’en fait, je ne suis pas amoureuse, est-ce que ça aura valu le coup de me relooker pour rien ? Alors j’hésite, je ne sais pas quoi faire. Qu'en pensez-vous ?
Morgane Corbin

La cliente type à éviter ! De celles qui nous font perdre un temps fou, et donc un argent fou.
On avait trois autres messages de la même sorte ; Sabine leur a répondu : « Merci de nous recontacter quand vous serez vraiment décidé », mais il nous en restait des dizaines.
— Impossible d’écrire à tout le monde aujourd’hui, a soupiré Sabine.
On y a passé notre dimanche. On a à peine pris une minute pour déjeuner avec mes parents. Et plusieurs fois, le gréviste est venu nous narguer :
— Alors ça avance, les filles ? Hein que c’est galère ? Bon, je retourne devant la télé. Papa a loué un film géniaaal avec Johnny Deep.
— Oh, Johnny Deep… a répété Sabine.
On ne s’est pas laissé tenter. On a travaillé d’arrache-pied. Plus je lisais les messages, plus je comprenais qu’on en aurait pour des semaines. Quand j’ai vu que l’heure de nous séparer approchait, j’ai imprimé tous les mails en attente et je les ai partagés en deux piles.
Sabine a pris la sienne et elle a louché sur le dossier Comptabilité qu’on avait même pas eu le temps d’ouvrir, en disant :
— Je ne sais pas si avec tout ce qu’il reste à faire, Sabine et Juliette, Conseils va m’amuser autant. Tu sais, Juliette, je me demande si je ne vais pas arrêter moi aussi !
Alerte ! Panique ! Cata ! Je risquais pour la première fois de perdre, en une seule journée, mon unique employé et mon unique associée.
— Mais, Sabine ! C’est passionnant ! Et c’est important ! Tu as lu les messages de remerciements ? Non mais, tu les as lus ? Regarde comme on améliore la vie des gens !
— Oui, je sais, je sais. Mais c’est un peu lassant. Ces derniers temps, il y a moins de cas amusants, ils veulent des relookings, des relookings ou alors des relookings...
C’était incompréhensible ! De nous deux, c’était de loin elle qui s’intéressait le plus à la mode et voilà qu’elle me faisait un coup de cafard. Contaminée par le gréviste ! Celui-là, je me suis promis d’aller l’étrangler dès qu’elle serait partie mais avant, il fallait que je trouve plus vite que d’habitude une idée pour la retenir.
— Reconnais que c’est toujours pareil, a insisté Sabine.
Vite... Vite... J’ai fouillé mon paquet de mails et j’en ai extrait triomphalement celui que je cherchais.
— Et celui-là ? C’est toujours pareil, peut-être ? ai-je presque crié en le brandissant.
Sabine a pris la feuille.
— Ah non... évidemment... Celui-là nous changerait des autres clients...
Alors, devant Sabine qui a retrouvé aussitôt le sourire, j’ai envoyé le message le moins professionnel que j’avais jamais écrit.
Il en allait de l’avenir de Sabine et Juliette, Conseils.
[image: Illustration]De : SABINE et JULIETTE <sabine-juliette@zoom.fr>
À : v.daubas@icom.net
Envoyé : dimanche 15 – 18:03
Objet : Re-Club Théâtre
Changement de programme !
 
Chers Vivien et autres membres du Club Théâtre, j’ai le très très grand plaisir de vous annoncer que votre demande
est évidemment acceptée.
Rendez-vous jeudi à 13 heures 35, banc de gauche,
cour des Tilleuls.
 
Et ne tenez pas compte de la feuille de tarifs, nous nous adapterons à vos possibilités.
Sabine et Juliette, Conseils, sont prêtes à faire de très
gros efforts pour une activité culturelle.
 
À très bientôt,
à votre service,
très cordialement,
salutations,
Sabine et Juliette, Conseils.


[image: 2 Gratuitement !]
— J’ai deviné ce que veulent nous demander ceux du Club Théâtre ! Que j’accepte le rôle principal dans leur pièce, a plaisanté Sabine.
Le jeudi, à treize heures, on était déjà en train de les attendre sur notre banc. Sabine était d’excellente humeur, elle riait, elle prenait des poses.
— Ils cherchent quelqu’un de doué, de talentueux, au physique de rêve... à la voix mélodieuse pour interpréter l’héroïne ! C’est tout moi, ça !
Elle s’est levée d’un bond puis elle a secoué ses longs cheveux roux comme dans la pub pour le shampooing.
— Ôôôô... Prince… a-t-elle déclamé en se drapant dans une cape imaginaire. N’insistez pas ! Certes, je suis la plus belle en ce royaume mais si mon père vous surprend à me courtiser, il vous pourchassera jusqu’aux confins du monde pour vous découper en rondelles ! Oubliez mon exceptionnelle beauté ! Oubliez ma grâce ! Fuyez ! Oh ! Le voilà qui vient, mon père approche, j’entends piaffer son cheval !
Et elle a henni.
— Hiiiiii...
— Arrête un peu, Sabine ! Ils vont arriver, ça ne fait pas sérieux !
Soudain, elle s’est effondrée devant notre banc. Devant un cadavre aussi invisible que sa cape.
— Ôôôô... mon prince, pourquoi ne m’avez-vous point écoutée ? Oh, il vous a tuééé ! Ma vie est finie. Je n’ai plus d’avenir. Jamais, jamais je ne serai votre reine. À cause de vous, j’épouserai un minable, j’aurai quatre enfants et je bosserai dans une banque...
— Sabine !
— Ô Mort ! a-t-elle crié en se redressant brusquement, les bras tendus vers le ciel. Ôôôô funeste, tu m’as pris mon bien-aimé, achève ton œuvre et arrache-moi le cœur !
C’est là que quelqu’un s’est mis à applaudir derrière le tilleul.
Ils étaient deux. La fille souriait et le garçon applaudissait toujours.
— On peut savoir pourquoi on ne t’a jamais vue au Club Théâtre ? a-t-il demandé avec (je pense) sincérité.
— Je... en fait... en vrai... je... je suis plutôt timide, a répondu Sabine en piquant du nez.
Là, j’en suis sûre, ils ont été très surpris. La princesse fixait ses Converse.
C’était bien sûr le Vivien qui nous avait contactées par mail. La brune qui l’accompagnait s’appelait Gaëlle.
— Bon, on n’a pas des heures devant nous, ai-je enchaîné très vite après les présentations. Si on pouvait parler tout de suite de ce que vous attendez de Sabine et Juliette, Conseils ?
Avant de tout nous raconter, ils ont tenu à nous emmener jusqu’à leur local.
— C’est là, a dit Vivien après nous avoir fait prendre plusieurs couloirs et traverser deux cours.
Là, s’élevait un bâtiment vaste mais grisâtre recouvert en grande partie d’une horrible fresque genre grotte de Lascaux, peinturlurée sans doute quelques années plus tôt par des élèves sous la menace d’un prof d’arts plastiques fou.
— D’accord, ce n’est pas l’Opéra de Paris, a reconnu Vivien mais à l’intérieur, c’est mieux.
Disons que ce n’était pas pire.
Quelques rangées de chaises faisaient face à une large scène encadrée par des rideaux poussiéreux qui avaient dû un jour être rouges. L’obscurité ne permettait heureusement pas de voir si les murs intérieurs avaient été, eux aussi, attaqués par les peintres préhistoriques.
Gaëlle s’est assise au bord de l’estrade et Vivien a disparu en coulisses. Il y a eu du bruit, un « Aie ! » et la scène s’est éclairée d’un coup.
— Oooh ! a dit Sabine.
Oui, bon, c’est vrai, ça faisait déjà plus théâtre mais c’était toujours aussi moche. J’ai toussé, j’ai dit qu’on reprenait les cours dans une demi-heure mais Gaëlle a attendu que Vivien vienne s’asseoir à côté d’elle pour enfin commencer de nous expliquer.
Le théâtre, il n’y avait que ça qui comptait dans sa vie. Elle s’était même inscrite exprès dans notre collège alors qu’il était assez loin de chez elle. Pourtant elle avait été déçue, ce n’était pas ce qu’elle espérait. Et depuis la sixième, cela n’avait fait qu’empirer. La troupe d’une dizaine d’élèves à ses débuts n’en comptait plus que quatre dont un seul garçon.
— Il faut dire que la prof qui s’en occupait avant, est partie en retraite, a ajouté Vivien. Et que la nouvelle, Mme Larmani, est...
Il ne trouvait pas le mot, il a regardé Gaëlle.
— Farfelue ? Fofolle ? Tête en l’air ? a-t-elle proposé.
— C’est ça, farfelue, a choisi Vivien. On ne la voit que de temps en temps.
J’ai regardé ma montre.
— Je comprends mais qu’est-ce que vous attendez de nous exactement ?
J’avais ouvert mon carnet et pris un stylo.
— Réussir ce qu’on a raté, a dit Gaëlle. Et c’est pas faute d’avoir essayé. On attend que vous trouviez une solution pour donner enfin à d’autres l’envie de nous rejoindre, de jouer ! Parce que le théâtre, c’est trop génial de trop génial.
Ce n’est pas avec ça qu’on allait faire grossir la troupe. Je voyais d’ici le succès de l’affiche : « Venez tous au Club Théâtre parce que le théâtre, c’est trop génial de trop génial ! » Pas étonnant qu’ils aient échoué.
Vivien a pris le relais. Moi, je réfléchissais et je notais. Ce qu’il y avait à faire était assez évident, c’est comment le faire qui ne l’était pas.
[image: Illustration]— Vous avez un budget ?
— Ben, un petit, m’a répondu Gaëlle. Le Principal nous donne 160 euros.
— Par mois ?
— Par an.
[image: Illustration]— Et vous avez déjà choisi une pièce pour cette année ?
— Oui ! Une pièce formidable, a dit Vivien, très émouvante. C’est l’histoire d’un vieil homme qui vit seul dans un chalet isolé dans un pays du Nord. C’est l’hiver, il neige depuis des jours. L’homme arrive à la fin de sa vie, il repense à son passé et revoit en rêve ceux qui ont beaucoup compté pour lui et qu’il a perdus...
[image: Illustration]D’un seul coup, Vivien a parlé plus bas comme si, dans ce coin reculé du collège, on pouvait être espionnés.
— On est quatre mais les deux autres ne sont pas très très douées. Elles font des efforts, je ne dis pas mais...
— Mais vu qu’on manquait de participants, on ne pouvait pas faire les difficiles, a terminé Gaëlle.
[image: Illustration]Et comme j’avais déjà compris que ces clients-là n’allaient pas pouvoir nous payer pour les millions d’heures qu’on allait y passer, j’ai ajouté :
[image: Illustration]J’ai relu mes notes. J’ai regardé autour de moi. J’ai écouté quelques instants Vivien et Gaëlle évoquer leur passage préféré de la pièce, celui où apparaît au vieil homme le fantôme de son amoureuse morte noyée la veille de leurs noces. Et je me suis dit qu’on n’y arriverait jamais. Qu’il fallait être honnête et leur dire de s’inscrire au badminton ou au volley.
Mais j’ai vu Sabine. Elle était montée sur la scène, elle la traversait à pas lents. Ses lèvres bougeaient. Elle avait le coude relevé comme si elle donnait le bras à quelqu’un.
Son prince ressuscité ? Sûrement pas. Elle n’avait plus son air de princesse pimbêche. Une jeune fille ? Oui, sans doute.
Elle s’est arrêtée et elle a fait mine d’admirer quelque chose. À son mouvement de main, j’ai compris ! Elle venait de saisir un fruit, ou peut-être une fleur. En tout cas, elle était dans un jardin, c’est certain. Puis elle a regardé par-dessus son épaule et s’est penchée pour chuchoter un secret à celui ou celle qui l’accompagnait.
Et soudain, elle a remarqué que je la regardais. Le personnage a disparu et elle est redevenue Sabine.
Il n’y avait rien, pas de décor, pas de costume et pourtant, quelques instants, j’y avais cru.
— D’accord !
— Comment ça, d’accord ? a demandé Vivien.
— C’est d’accord, ai-je répété. Sabine et Juliette, Conseils va s’occuper de vous... gratuitement.
Ça, même si Sabine m’avait émue, j’ai quand même eu du mal à le dire.
— Je crois d’ailleurs que vous avez déjà agrandi le Club Théâtre avec une cinquième comédienne, ai-je ajouté.
Puis j’ai fait signe à mon associée qu’on partait, et vite. J’ai ramassé en quelques secondes mes affaires. Et alors que je n’en pensais pas un mot, j’ai répondu à Vivien et Gaëlle qui nous remerciaient chaleureusement : « Ce n’est rien, ce n’est rien. C’est un plaisir pour nous de participer à une activité culturelle du collège. »
Et je suis sortie en me promettant d’augmenter un max (et dès le lendemain) le tarif des relookings.
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JULIETTE

Moi, Juliette, je voulais d'abord me préeent@r mais n'allez pas
en conclure que jadore parler de moi, de moi et encore de moli.
N'écoutez pas les mauvaises langues... Je suis méme plutdt
discrete, c'est ¢a | Discréte et réservée. Si, si | J'adore vous
raconter tout ce qui marrive mais ne vous attendez pas 2 des
choses trop personnelles si vous voyez ce que je veux dire...
Bon, J'y vais |

Prénom : Juliette  Nom : Lambert

Age 14 ans.

Description physique : (En résumé, disons que je maime bien.)
Taille : Je ne suis pas trés grande mais je ne me sens pas petite.
Poids : Ca ne vous regarde pas mais e ne suis pas grosse.

Défaut : Mes cheveux | Je m'en occupe tout le temps mais rien a faire. ..
¢a cloche |

Ma famille : Mes parents et mon frére Mathieu (trois ans de moins que
moi, presque quatre). Nos parents sont sympas mais nos secrets, on les
garde pour nous. On habite dans un appartement vieux, chouette et
encombré mais on &'y retrouve (fai ma chambre pour moi toute seule).

Je sens que joublie quelque chose... Ah oui !
Résultats scolaires : Bon, le collége, ce riest pas une passion mais je
ne suis pas allergique non plus, voil3, c'est dit |

Sabine : Cest mon amie depuis la maternelle. Depuis |a sixiéme, on n'est
plus dans la méme classe mais ga he nous a pas séparées. Rien et personne
n'y arrivera de toute fagon! Surtout depuis qu'on a créé Sabine et

Juliette, Conseils | Mais ¢a... vous comprendrez plus tard. ..

Note : Re-re-redemander & Sabine de faire sa fiche |
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Salut, je suis Sabine | Je vais |a faire, cette fiche, puisque Juliette
me tanne mais je n'ai pas 'habitude de raconter ma vie, moi.

Prénom : Sabine Nom : Daumier
A
Age : 14 ans.

Description physique : Je suis rousse et peut-&tre un tout petit peu
enveloppée, un tout petit peu !

Défaut : Je ne vois pas...

Caractére : Je suis presque toujours de bonne humeur. Il parait que je
suis émotive, que je ris et que je pleure pour un rien (ce nest pas faux).

Ma famiille : Je vis avec ma mére. J'ai aussi une grande sceur mais elle
fait des études en Angleterre. Juliette (qui lit par-dessus mon épaule) me
dit d'étre plus précise sur ma famille mais je n'en ai pas envie.

Résultats scolaires : Jaime bien lécole, en tout cas plus que Juliette
(qui vient d'aller se chercher un verre d'eau).

Sports : Danse et natation.

Ce quej’adore tLes vétements avec plein de couleurs et les bracelets.
Et aussi le chocolat. Et aussi Johnny Depp. Et jadore étre tout le temps
avec Juliette et Mathieu (son frére), et jadore qu'on ait fait Sabine et
Juliette, Conseils parce que jaime bien m'occuper des autres.

Bon, c'est un peu en vrac tout ga mais j'avais prévenu que je n'ai pas
I'habitude.
Yoila | Je l'ai fait | Ouf |
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Salut & tous | Cest moi, Mathieu |
Juliette ne m'a pas demandé de fiche, ni de photo, bien slir | Il ny
en a que pour elle et sa copine | Je suis 12 pour le décor ou quoi ?
Ma sceur est pourtant trés, trés gentille quand elle a besoin de
moi pour Sabine et Juliette, Conseils. Elle est méme adorable
quand elle a un probléme avec notre ordinateur. Mais 13, elle ne
m’a méme pas demandé de me présenter | Tant pis : je le fais
quand méme |

Prénom : Mathieu Nom : Lambert
N
Age : 10 ans.

Résultats scolaires : Je suis en CM2 et ¢a se passe tres bien
mais je ne donnerai pas mes notes, je sais que ¢a énerve. Ce nest pas

prétentieux, c'est vrai | Je he vais quand méme pas m'excuser |

Ma famille : La méme que ma sceur mais moi, je suis « le petit dernier ».

Ceux qui sont dans la méme situation comprendront. ..

Mes passions :

1. Linformatique. Sans moi, Sabine et Juliette seraient encore en train de
chercher le bouton "ON-OFF" de l'ordinateur...

2. Faire la cuisine |

2. Lire des mangas et des romans policiers.

4. L'école mais je l'ai déja dit.

5. Les Legos mais c'est fini. Maintenant j'ai passé [8ge de jouer 2 ces trucs
de petite.

©. Les chiens | C'est mon nouveau réve : avoir un chien géant |

Maintenant vous savez tout, & plus |
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CONSEN I

Vous avez raison |

@Problémes familiaux : 15 eyros
®©Problémes scolaires : 10 euros

Relooking (coiffeur et vétement en sus) : 10 euros
Forfait cing séances Amour et relooking : 30 euros

Un trés léger supplément pourra &tre demandé pour les cas difficiles.

Devjs gratujt | Discretion assune |

Sur rendez-vous uniquement,
aux heures de récréation.
Banc de gauche, cour des Tilleuls.

ne.

Pour plus d’informaﬂons, consultez notre site :
www.sabine. juliette.com
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